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Le Club des ornithologues de Brome-Missisquoi (COBM) est un organisme à but non lucratif, membre de Regroupement 

QuébecOiseaux. Un des buts du Club est de favoriser le développement et la pratique du loisir ornithologique dans notre 

région par des conférences, des réunions, des activités extérieures d'observation et la parution périodique de ce bulletin 

d'information.  
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Bonjour à tous ! 
 
J'imagine que vous avez tous passé un bel été et que 
vous avez été plusieurs à bénéficier des activités 
organisées pas les responsables de notre calendrier. 
Personnellement, mise à part notre traditionnelle sortie de 
deux semaines dans la région de Pointe-Pelée, mes 
sorties ornithologiques estivales ont été réduites au 
minimum. Mais qu'à cela ne tienne, ce sera à mon tour d'en profiter très 
bientôt puisque mes vacances approchent. 
 
Je profite maintenant de ma tribune pour vous inviter à découvrir cette 
prochaine édition de notre journal Info-Oiseaux. Au fil de ces pages, vous 
trouverez quelques articles intéressants dont la troisième partie de la série 
sur les sens des oiseaux. Après avoir découvert le toucher et le goût, voici 
maintenant que l'odorat vous est présenté par notre biologiste-maison, 
Louise Sylvestre. 
 
Pendant son voyage au parc provincial de Presqu’île en Ontario, Lise 
Brassard a tenu un journal de bord qu’elle partage avec nous. Au fil de 
cette lecture, vous pourrez découvrir toutes les espèces qu’elle a 
rencontrées au long de son périple de quelques jours. 
 
Nos responsables des activités vous ont encore préparé un calendrier 
alléchant pour la saison automnale. Ne vous gênez pas pour y participer. 
Votre présence est toujours appréciée.  
 
Bonne lecture !  
 

Chantal Boisvert  présidente 

 

 

 

Nouveau membre 

Le club est heureux d’accueillir une nouvelle membre. Il 
s’agit de Madame Lynda Lefebvre de Mystic. Bienvenue 
dans notre club! 
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par Louise Sylvestre 

 
Les oiseaux ont les mêmes sens que les humains mais ils sont adaptés à leur mode de vie pour 
permettre leur survie. Bien que la précision des sens des oiseaux dépende de leur espèce, ils 
partagent des caractéristiques communes. 
 

3- L’odorat 
 
L’odorat est probablement le sens le plus ancien des oiseaux. Il a commencé avec l’apparition 
des récepteurs chimiques chez les vertébrés marins et a évolué avec les vertébrés terrestres 
capables de respirer l’air.  
 
S’il est le plus ancien, il serait aussi le moins développé. Plusieurs espèces n’ont que de petits 
centres olfactifs dans le cerveau et elles n’utilisent donc pas beaucoup ce sens. Cela dément le 
mythe que les oiseaux rejetteraient un petit qui aurait été manipulé par un humain car les 
passereaux ne peuvent pas détecter l’odeur humaine. 
 
D’autres espèces ont des bulbes olfactifs beaucoup plus développés. Le Kiwi (Nouvelle-
Zélande), les indicateurs (Afrique, Asie), les oiseaux pélagiques et l’Urubu à tête rouge utilisent 
l’odeur pour détecter leur nourriture et ce, souvent sur de très grandes distances alors qu’elle 
n’est pas perceptible au nez humain.  
 
Le Kiwi trouve les vers de terre en les sentant grâce à ses narines situées sur l’extrémité de son 
long bec dont il fouille le sol; il peut détecter des vers jusqu’à 15 cm de profondeur. Les 
indicateurs peuvent détecter des sources cachées de cire d’abeille. 
 
Les albatros, les pétrels et d’autres oiseaux pélagiques sont attirés par les substances grasses 
comme les huiles de poisson, totalement ignorées par les goélands, les sternes, les fous et les 
macareux. D’ailleurs chez les grands planeurs, la cavité nasale pourrait avoir d’autres fonctions 
comme la détection de la pression. 
 
Dans la baie de Fundy au Nouveau-Brunswick, l’Océanite cul-blanc utiliserait son odorat pour 
retrouver son terrier sur l’île de Kent couverte de conifères, mais d’autres individus de la même 
espèce utiliseraient la vue lorsque les terriers sont à découverts. 
 
La controverse subsiste quant aux urubus et les chercheurs 
ne s’entendent pas sur leur acuité olfactive. L’Urubu à tête 
rouge, contrairement aux autres vautours et condors, aurait 
démontré qu’il pouvait trouver des carcasses cachées grâce 
à son odorat aiguisé. D’ailleurs cet odorat aurait été exploité 
par des ingénieurs qui ont injecté du méthanethiol (la 
substance odorante de la charogne) dans un pipeline pour 
en trouver les fuites, faciles à détecter en observant les 
attroupements d’oiseaux! 

Urubu à tête rouge (Photo A.Deschamps) 

Mais il semble que dans le futur, on pourrait en apprendre davantage sur l’odorat des oiseaux 
grâce à de nouvelles recherches génétiques qui détermineraient l’importance de ce sens en 
étudiant le génome des espèces et en dénombrant les gènes reliés aux récepteurs olfactifs. 
 
À suivre… 



L’Épervier de Cooper                                                     
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par Louise Sylvestre. 
 
L’automne est à nos portes et les migrateurs reprendront bientôt la route du sud. 
La migration des oiseaux de proie est un des événements ornithologiques 
intéressants de l’année et c’est pourquoi le COBM présentera une conférence 
sur l’identification de ces oiseaux. À ne pas manquer! 
 
L’Épervier de Cooper est un des oiseaux de proie du 
paysage québécois. Curiosité : il tire son nom de William 
Cooper qui a tué l’oiseau dont la carcasse a permis à 
Charles Lucien Bonaparte de décrire et nommer l’espèce en 
1828. 
 
Cette espèce forestière peu commune et très discrète vit 
seulement en Amérique du Nord, du sud du Canada au Sud 
des États-Unis. Au Québec, c’est un résident estival rare et 
certains individus peuvent passer l’hiver dans le sud de la 
province. 
 
Il se nourrit principalement d’oiseaux mais aussi de petits mammifères, de 
reptiles et d’amphibiens. Il chasse en forêt, volant rapidement entre les arbres et 
profitant du couvert végétal pour surprendre ses proies. Certains individus sont 
parfois aperçus chassant aux mangeoires. 
 
L’oiseau niche dans des boisés, souvent près de l’eau. Le mâle construit son nid 
à 7-20m du sol, dans une fourche ou sur un ancien nid d’écureuil ou de corneille 
(env. 70 cm de largeur, 15-20 cm de profondeur).  La cour a lieu fin mars ou avril 
et prend la forme de danses aériennes. Quatre à 5 œufs sont pondus entre la fin 
avril et la mi-juin et l’éclosion est asynchrone. Les petits volent vers l’âge de 35 
jours et dépendent de leurs parents jusqu’à environ 8 semaines. 
 
Son vol est rapide et sa silhouette est caractéristique du genre Accipiter : petite 
taille (36-51 cm), queue longue, ailes courtes et arrondies. Mais les 3 Accipitrinés 
du Québec peuvent être confondus et difficiles à identifier en vol. Certaines 
caractéristiques peuvent aider : le bout de la queue de l’Épervier de Cooper est 
arrondi alors que celui de l’Épervier brun est carré et celui de l’Autour, presque 
carré. L’Épervier de Cooper se distingue de l’Épervier brun par une tête plus 
grosse et un contraste tête-dos plus marqué. Sa queue est plus longue et des 
ailes sont plus courtes que celles de l’Autour.  
 
Le statut de cet oiseau reste précaire à cause de la disparition de son habitat et 
l’intoxication indirecte due aux pesticides.  
 
Pour en savoir plus :  
http://www.hww.ca/fr/faune/oiseaux/l-epervier-brun-l-epervier-de-cooper-et-l-
autour-des-palombes.html?referrer=https://www.google.ca/ 

Épervier de Cooper 

(Photo A.Deschamps) 

http://www.hww.ca/fr/faune/oiseaux/l-epervier-brun-l-epervier-de-cooper-et-l-autour-des-palombes.html?referrer=https://www.google.ca/
http://www.hww.ca/fr/faune/oiseaux/l-epervier-brun-l-epervier-de-cooper-et-l-autour-des-palombes.html?referrer=https://www.google.ca/
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Voici la liste des activités qui a été préparée pour vous par le Comité des activités de votre Club. 
Prenez note que toute activité peut être modifiée, le matin même au lieu de rendez-vous, par le 
responsable de la sortie. Si, selon les circonstances, un site ne peut être visité ou ne semble pas 
présenter l'intérêt voulu, un autre site pourrait y être substitué. Encouragez vos guides en vous 
présentant nombreux aux activités avec votre enthousiasme. Vous n’en serez pas déçus, car 
chaque sortie apporte son lot de surprises. Nous vous souhaitons de belles observations. Voici 
quelques conseils utiles : 
- Pour toutes les excursions, des chaussures imperméables sont fortement recommandées. 
- Prévoyez une collation et suffisamment de liquide pour vous désaltérer. Un sac à dos pourrait 

vous être utile. 
- Apportez le moins possible d'objets de valeur. Gardez toujours sur vous tout document 

important, cartes de crédit et argent. 
De plus, le COBM vous recommande de ne pas utiliser d'enregistrements sonores, ni d'imiter la 
voix des oiseaux lorsqu'ils sont en période de reproduction ou lorsque les conditions risquent de 
leur être néfastes. 
 

Mercredi, le 7 septembre : Conférence 
« Comment reconnaitre les rapaces 
diurnes »  par Michel Juteau. 
Vous qui avez de la difficulté à identifier les 
différents oiseaux de proie diurnes du Québec, 
cette conférence est pour vous et sera un atout de 
plus pour vos prochaines sorties ornithologiques. 
Michel Juteau vous présentera, à l’aide de plus de 
200 de ses photos, les principales caractéristiques 
et indices de chacun des oiseaux de proie pour 
vous permettre de les reconnaître à l’avenir. Vous 
verrez des photos d’aigles, de buses, d’éperviers 
et de faucons dans différentes positions de vol et 
aussi perchés. 
Lieu: Salle Pauline Martel de la bibliothèque 
Giroux Bertrand, rue John, Cowansville.  
Heure: 19h 
Responsable: Ghislaine Delisle 
Tél : 450-263-4556 
Adresse courriel: ndelisle@sympatico.ca 
 

Dimanche, le 11 septembre : Parc de la 
Yamaska 
Les rives du réservoir Choinière accueillent les 
limicoles lors de la migration d'automne. L'an 
dernier, nous avons eu droit à la présence d'un 
Phalarope à bec étroit et en 2014, un Tournepierre 
à collier et un Pluvier bronzé ont fait partie des 
visiteurs. Le Pipit  d'Amérique les accompagne 
souvent. Les ardéidés, anatidés et autres oiseaux 
aquatiques seront également de la partie. 
Plusieurs espèces de rapaces dont le Pygargue à 
tête blanche et le Balbuzard pêcheur sont souvent 
vues au parc à l'automne. Les groupes de 
passereaux se retrouvent dans la forêt et les 
buissons autour du lac. Nous tenterons de relever 
le défi de l'identification des parulines d'automne.  
Des frais d'entrée de $8.50 ou une carte annuelle 
valide sont exigés par la SÉPAQ.  

Départ: 8h du restaurant McDonald de 
Cowansville 
Durée: Toute la journée, apportez votre lunch 
Responsable: Alain Deschamps 
Tél : 450-266-7761 
Courriel : alaindeschamps@qc.aibn.com 
 

Jeudi, le 22 septembre : Assemblée 
générale annuelle 
L’assemblée générale annuelle aura lieu  eudi, le 
   septembre      à 19h à la salle de la 
biblioth  ue  abrielle- iroux  ertrand, située au 
   , rue du  ud à  o ansville (entrée sur la rue 
John).  ’est l’occasion pour les membres du 
conseil de présenter les rapports des activités et 
des comités ainsi que de proposer des 
changements aux règlements. Il est important 
pour les membres d’y participer et d’indi uer leurs 
souhaits pour la prochaine année. Surveillez 
l’ordre du  our  ui vous sera envoyé. 
  

Dimanche, le 25 septembre  : Saint-
Hyacinthe 
Rendez-vous au Boisé des douze vers 10h. Après 
une brève visite de ce site, nous pourrions nous 
diriger vers notre autre destination près de la 
rivière Yamaska (Rapide Plat).  (Plus de détails à 
venir.) 
 
Départ: 8h du restaurant McDonald de 
Cowansville (Alain Deschamps accueillera les 
participants.  
 
Durée: toute la journée 
Responsable: Martine Laforce 
Tél : 450-546-0096 ou 450-236-1230 (cellulaire) 
Courriel : martine.laforce@outlook.com  

mailto:ndelisle@sympatico.ca
mailto:alaindeschamps@qc.aibn.com
mailto:martine.laforce@outlook.com
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Dimanche, le 9 octobre : Réservoir 
Lemieux 
Un tour du réservoir Lemieux et/ou du Lac Boivin 
pour observer les oiseaux aquatiques migrateurs 
ou résidents qui sont toujours sur place. 
Départ: 7h du stationnement prés de l'information 
touristique du Lac Boivin, rue Denison à Granby 
Durée: ½ journée 
Responsable: David Trescak 
Tél : 450-775-4919 
Courriel : david.trescak@gmail.com 
 

Lundi, le 10 octobre  : Fête des oiseaux 
migrateurs, Étang Burbank 
Chaque année pendant la fin de semaine de 
l’Action de  râce, se tient la Fête des oiseaux 
migrateurs à l’Étang  urbank de Danville. On peut 
y observer des milliers d’Oies blanches et d’autres 
oiseaux aquatiques en faisant le tour du lac qui 
offre un trottoir de bois. Il y a aussi des 
conférences et des exposants. Une belle fête! 
Départ: 8h du restaurant McDonald de 
Cowansville 
Durée: toute la journée, apportez votre lunch  
Responsable: Ghislaine Delisle 
Tél : 450-263-4556  
Courriel : ndelisle@sympatico.ca 
 

Samedi, le 15 octobre : Rivière Richelieu 
Nous nous arrêterons à plusieurs endroits tout le 
long du Richelieu pour y trouver des canards, des 
oies et peut-être des oiseaux inattendus. La sortie 
débutera à  berville pour se terminer vers   h à 
Chambly. Habillez-vous chaudement. 
Départ : 8h du restaurant McDonald de 
Cowansville  
Durée : toute la journée (diner au restaurant) 
Responsables : Louise Sylvestre (450-994-1700) 
et Chantal Boisvert (450-263-1872) 

Courriels : sylvestrelouise@videotron.ca et 

rose.creek@videotron.ca 
 

Jeudi 20 octobre  : Venise-en-Québec 
Nous irons d'abord au ruisseau McFee et à la 
réserve naturelle Neville. Nous irons ensuite nous 
promener le long du lac Champlain. Si le temps le 
permet, nous nous dirigerons vers le parc 
municipal de Bedford (sentiers nature Sornberger) 
Départ: 8h au stationnement du quai de Venise-
en-Québec 
Durée : Retour vers 14h30, apportez un lunch 

Responsable : Jean-Guy Papineau 
Tél : 450-248-7989 
Courriel : jean-guy.papineau@sympatico.ca 

 
Samedi, le 29 octobre : Réservoir Beaudet 
de Victoriaville. 
Venez vivre le spectacle offert par un des plus 
importants rassemblements d’Oies des neiges au 
Québec. Les oies quittent le réservoir tôt le matin 
pour aller se nourrir dans les champs pour y 
revenir vers 11h. Nous assisterons donc au retour. 
Le site poss de un bâtiment d’accueil avec 
toilettes. Une piste cyclable fait aussi le tour du 
réservoir. 
Départ à 7h30 du restaurant McDonald de 
Cowansville. 
Durée: Le trajet en auto est de 2 heures environ. 
Nous serons sur le site  us u’à   h-15h. Apportez 
un lunch mais un diner au resto est toujours 
possible si la température est froide ou pluvieuse. 
Responsable: Bertrand Hamel  
Tél : 450-263-0954 
Courriel : bertrand-hamel@videotron.ca 
 

Dimanche 6 novembre  : Tournée des lacs 
Nous ferons la tournée des lacs de la région 
immédiate afin d'y découvrir des anatidés qui les 
fréquentent à cette période de l'année. Le choix 
des plans d'eau sera déterminé en fonction des 
observations récentes.  
Départ : 8h du restaurant McDonald de 
Cowansville (covoiturage) 
Durée : 1/2 journée, portez des vêtements chauds 
et apportez une collation 
Responsable : Francine Surprenant 
Tél : 450-266-6611 ou 450-405-7335 (cellulaire) 
Courriel : fsurprenant@hotmail.com 
 
 
 

MESSAGE IMPORTANT 
Nous demandons aux membres de se présenter 
au point de rencontre au moins 15 minutes avant 
le départ des excursions. Nous avons quelquefois 
des rendez-vous avec des membres d’autres 
clubs ou des guides pour des sorties et il est très 
désagréable de faire attendre ces personnes. Les 
départs se feront précisément à l’heure indi uée 
dans le calendrier. 

 

mailto:david.trescak@gmail.com
mailto:ndelisle@sympatico.ca
mailto:sylvestrelouise@videotron.ca
mailto:rose.creek@videotron.ca
mailto:jean-guy.papineau@sympatico.ca
mailto:bertrand-hamel@videotron.ca
mailto:fsurprenant@hotmail.com


Le Parc provincial Presqu’île, Ontario                                        

Ce n’était plus le « grand frette » en ce matin du 16 mai 2016 mais il avait neigé dans la nuit et le 

thermomètre affichait un frileux 1°C. Heureusement les prévisions météo de notre destination nous 

sont favorables et au fur-et-à-mesure de notre déplacement, l’air se réchauffe. Nous sommes deux 

du voyage : Ghislaine Delisle et moi, Lise Brassard.  

Situé sur la rive du lac Ontario, à environ 5 heures de route de Cowansville, le Parc provincial 

Presqu’ile recèle 3 écosystèmes : boisé, marais et rivage. La diversité de ces habitats détermine 

une faune aviaire abondante, qu’elle soit migratoire ou résidente et apporte une promesse de 

belles observations.   

En route, une halte à Kingston au parc municipal Grass Creek nous permet de manger notre lunch 

et de nous dégourdir un peu les jambes. Il vente pas mal et le fond de l’air est frisquet. Nous 

pouvons y observer quelques Goélands à bec cerclé, des Cormorans à aigrettes, un couple de 

Viréos mélodieux aphones et des Hirondelles à ailes hérissées.  

À destination, il fait déjà plus chaud et nous décidons d’aller marcher sur le sentier menant au 

Parc.  Il s’agit d’une zone marécageuse et des Cygnes tuberculés s’y prélassent nonchalamment 

de même qu’un couple de Bernaches du Canada et de nombreux Carouges à épaulettes. Nous 

apercevons furtivement un Balbuzard pêcheur, un Urubu à tête rouge, un Grand Héron en vol et 

revoyons le Viréo mélodieux.  

Le lendemain, au petit matin, nous sommes d’attaque. Déjà, dans le stationnement du parc, ça 

chante allègrement. Il fait soleil et des nuées de moucherons fraichement éclos nous envahissent. 

Les parulines auront de quoi se nourrir.  Le boisé Owen Point Trail (1.6 km) nous  captive pendant 

plusieurs heures car les parulines sont au rendez-vous : les jaunes (elles sont partout et à juste 

titre, elles feront honneur à leur festival le week-end suivant), les masquées (moins nombreuses), 

à couronne rousse (1 seule), à tête cendrée (2-3), à gorge noire (2-3)  à croupion jaune (plusieurs), 

flamboyante (1). On trouve aussi plusieurs autres espèces, jolies mais moins excitantes: Geai 

bleu, Pic flamboyant, Merle d’Amérique, Moqueur chat, Troglodyte familier, Mésange à tête noire, 

Bruants familier, chanteur et des marais, Quiscale bronzé, Roselin pourpré, Chardonneret jaune, 

Tourterelle triste, Tyran tritri et Oriole de Baltimore.  

Nous nous dirigeons vers le rivage et pouvons y observer les Sternes caspienne et pierregarin et 

encore beaucoup de Goélands à bec cerclé et de Cormorans à aigrettes.  

Petite pause pour le lunch et nous nous dirigeons vers le marais (Marsh Boardwalk Trail) : une 

marche de 1.2 km (qui nous prend tout l’après-midi ☺) sur un trottoir de bois surplombant une 

vaste étendue d’eau couverte d’herbes, de quenouilles et de joncs séchés. C’est le royaume du 

Carouge à épaulettes (chaque brin d’herbe a son carouge, madame ou monsieur) et… du 

Troglodyte des marais. Ah! Les petits coquins! Ils « poppent » au-dessus des joncs comme des 

bouchons de champagne, chantent leur ritournelle,  filent vers un autre jonc et redescendent vite-

fait se cacher. Seul leur chant nous signale leur présence et nous passons plusieurs heures à les 

traquer. Nos efforts silencieux sont finalement récompensés car l’un d’entre eux s’installe du haut 

de son brin d’herbe et prend la pose.   
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Troglodyte des marais  

(photo WEB) 

Nous sommes seules, 

immobiles et 

silencieuses et il est à 

une dizaine de pas de 

nous, chantant 

fièrement. Nous 

sommes ébahies. 

Pendant plusieurs 

minutes nous tombons 

sous son charme; nous 

pouvons l’observer sous 

tous ses angles et 

même découvrir les 4 

nids qu’il a construits 

pour attirer une femelle. 

WOW! Quelle belle 

observation! Notre 

journée est faite mais ce 

n’est pas encore la fin, 

d’autres surprises nous attendent. Nous poursuivons notre marche sur le trottoir de bois où nous 

croisons un ornithologue de la place qui nous parle de « Brighton Construction  Wetlands », un site 

localisé à la sortie de Brighton, où le combattant varié est observé depuis plusieurs jours. Il nous 

recommande fortement d’y faire un saut.    

Des Hirondelles bicolores valsent au-dessus de nous et furtivement, pendant que Ghislaine est 

absorbée par la grosseur, le vol lourd et le cri rauque de la Sterne caspienne, Lise aperçoit un gros 

oiseau brun, massif à queue ronde qui entre rapidement dans le boisé adjacent. Qu’est-ce que 

c’est? À part la forme de la queue, la couleur brune moustachée et l’impression de quelque chose 

de massif, pas d’autres indices. Nous scrutons en vain le boisé à sa recherche. Quel était donc cet 

oiseau? Le mystère reste entier. Nous rentrons au motel et découvrons qu’un Étourneau 

sansonnet élève sa famille dans l’affiche du motel et qu’un Pigeon biset de couleur bleu foncé 

déambule nonchalamment dans les friches du champ voisin.       

Au souper, une dame nous ayant croisées la veille nous reconnaît et entame la conversation. Elle 

aussi nous recommande d’aller au « Brighton Construction Wetlands ». Il fait encore jour et nous 

décidons d’y faire un saut. Construit de main d’homme, Brighton Construction Wetlands est un 

marais filtrant destiné à traiter les  effluents municipaux de façon écologique. Ouvert depuis 2010, 

ce marais est aussi une halte migratoire et un endroit extraordinaire pour les ornithologues 

désirant observer oiseaux de rivage et oiseaux de marais. Bien que nous ne soyons équipées que 

de nos jumelles, un site d’observation aux abords du marais nous permet d’identifier plusieurs 

oiseaux : Canards chipeau et colvert, nichées de Bernaches du Canada, Cygnes tuberculés, 

Pluviers semi-palmés, Chevaliers grivelés, Bécasseaux variables et Gallinules poule-d’eau. 
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D’autres bécasseaux sont aussi présents mais nous ne pouvons pas les identifier. Le soleil est 

presque couché et nous décidons de revenir tôt le lendemain avec la lunette.    

Le lendemain matin, permis d’accès en main, nous circulons dans le « Brighton Construction 

Wetlands » en souhaitant y faire de belles observations. Sont au rendez-vous certains des oiseaux 

observés la veille dont les canards (colvert et chipeau), la Gallinule poule-d’eau, les Pluviers semi-

palmés, les Bécasseaux variables, les bernaches et les cygnes. Mais de belles surprises nous 

attendent et la lunette nous est d’un grand secours: Canard souchet, un beau mâle Sarcelle à ailes 

bleues, Martinet ramoneur, Fuligule à tête rouge, Fuligule milouinan, Érismature rousse, Pluvier 

kildir, Grand et Petit Chevaliers, Bécasseaux semi-palmé et minuscule, Bécassin roux, Carouge à 

épaulettes et Troglodyte des marais mais aucun signe du combattant varié. La fascinante 

proximité de ces diverses variétés d’oiseaux nous permet d’identifier clairement leurs différences 

principalement en ce qui a trait à leur taille et leur colori (les chevaliers : grands, petits et grivelés, 

les bécasseaux : variables, semi-palmés et minuscules).  

Nous découvrons plusieurs cygnes au nid nourrissant ou toilettant leur couvée, d’autres affairés à 

préparer ou entretenir l’emplacement choisi pour élever leur famille.  

 
Cygne au nid (photo Lise Brassard) 

Nous sommes même témoins de la poursuite d’une bernache par un cygne franchement  

belliqueux alors qu’elle a eu le malheur de s’approcher un peu trop près de son territoire: imaginez 
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un gros oiseau blanc ayant l’air digne et paisible quelques minutes auparavant criant et battant 

bruyamment des ailes en courant littéralement sur l’eau et éclaboussant tout sur son passage 

poursuivant une bernache aussi grosse et criarde que lui et déplaçant autant d’eau. Aucun ne 

s’envole, tout se passe au gré de l’eau et ça dure plusieurs minutes. Tout un spectacle! On nous 

avait dit que les cygnes étaient agressifs, alors nous en avons eu la preuve. Finalement notre 

petite heure aura duré tout l’avant midi et nous retournons au parc.  

Après le lunch, nous nous dirigeons à nouveau vers le rivage dans l’espoir d’observer de nouvelles 
espèces avec la lunette mais non! Nous revoyons Cormorans à aigrettes, Goélands à bec cerclé, 
Sternes caspienne et pierregarin. Tout comme au « Brighton Construction Wetlands », la proximité 
de ces 2 sternes posées côte-à-côte nous permet de comparer la différence de leur taille et de leur 
bec : la caspienne est vraiment énorme! Nous reprenons le sentier et observons les mêmes 
espèces que la veille: Merle d’Amérique, Parulines jaune, masquée, à croupion jaune et 
flamboyante, Quiscale bronzé, Geai bleu, Mésange à tête noire, Oriole de Baltimore, Hirondelle 
bicolore, Tourterelle triste, Chardonneret jaune, Tyran tritri, Pic flamboyant, Troglodyte familier et 
Bruant chanteur.  

 
Colonie de trilles blancs (photo L. Brassard) 

Vient s’ajouter une Corneille d’Amérique. Un détour par le sentier menant au phare (Newcastle 

Trail) nous fait découvrir des colonies de trilles blancs (l’emblème floral de l’Ontario) mais 
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n’apporte rien de nouveau sauf l’accouplement rapide de 2 Parulines jaunes et la découverte d’un 

nid d’Oriole de Baltimore visiblement bien accroché à une branche surplombant le stationnement.   

Un dernier effort nous mène à la « Jobes’ Woods Trail », une marche de 1 km sur un trottoir de 

bois dans un boisé humide et mousseux. Nous entendons sans le voir le Tyran huppé et 

observons longuement une discrète Paruline des ruisseaux. Notre journée est faite et nous 

rentrons fourbues au motel où nous attend la famille d’Étourneaux sansonnets mais aussi un 

Cardinal rouge bien en voix.  

Notre séjour se termine et le lendemain nous reprenons la route du retour. La halte du lunch à 

« l’Upper Canada Migratory Bird Sanctuary » non loin de Cornwall nous permet d’identifier un 

Moucherolle phébi et de résoudre, grâce à une image sur le mur dans le centre d’interprétation, 

l’énigme du gros oiseau brun du Marsh Boardwalk Trail de l’avant- veille. Il s’agit d’une Gélinotte 

huppée. En tout, ce court séjour nous aura permis d’observer 64 espèces différentes d’oiseaux et 

de fixer dans nos mémoires les attributs distinctifs de certains.   

 

 

Assemblée générale annuelle 

Le club tiendra très bientôt sa prochaine assemblée générale annuelle. Il s’agit d’un 

exercice obligatoire. L’assemblée générale est le rassemblement de tous les membres de 

l’association afin qu’ils rencontrent les membres de son conseil d’administration et 

puissent dans l’éventualité prendre des décisions. L’assemblée générale annuelle permet 

aux membres du conseil de présenter les différents rapports (financier et autres), d’élire 

des membres du C.A. dont la fonction est à renouveler et de répondre aux questions des 

membres. 

La prochaine assemblée générale annuelle aura lieu jeudi, le 22 septembre 2016 à 19 h à 

la salle de la bibliothèque Gabrielle-Giroux Bertrand située au 608, rue du Sud à 

Cowansville (entrée sur la rue John).  

Nous vous invitons à y participer en grand nombre !  
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Chers collègues, partenaires et amis 
Je vous invite tous à prêcher par l’exemple, à signer l’engagement de l’année des oi-
seaux et à inciter leurs réseaux professionnels et personnels à le signer. Comme vous 
le savez peut-être, aujourd’hui, le 16 août marque la date anniversaire de la signature 
de la Convention Canada-États-Unis concernant les oiseaux migrateurs. À cette occa-
sion, le Service canadien de la faune lance une vaste campagne où le public canadien 
et américain est invité à s’engager et à poser des gestes pour protéger les oiseaux chez 
eux. La campagne a été lancée sur les réseaux sociaux par la ministre et sur le site 
web du Centenaire le 9 août. Soyons tous aux oiseaux! 
 • #birdyear 
 • https://www.facebook.com/EnvironnementetressourcesnaturellesauCanada/?fref=ts 
 • www.ec.gc.ca/conservation-des-oiseaux 
 • Vidéo de la ministre McKenna : https://www.youtube.com/watch?v=eD_fjt5LL8k 

 
Josée Lanctôt 
Directrice, région de l’atlantique  
Service canadien de la faune          
Environnement et Changement climatique Canada    
Courriel/email: josee.lanctot@canada.ca 

https://www.facebook.com/EnvironnementetressourcesnaturellesauCanada/?fref=ts
http://www.ec.gc.ca/conservation-des-oiseaux
https://www.youtube.com/watch?v=eD_fjt5LL8k
mailto:josee.lanctot@canada.ca
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Le Grand Défi est la plus importante activité de financement de QuébecOiseaux 
et les fonds recueillis sont consacrés à la conservation des oiseaux du Québec 
et de leurs habitats. Pour l’édition 2016, QuébecOiseaux a privilégié le projet de 
conservation touchant les Hirondelles noire, rustique et à front blanc, trois 
espèces insectivores fortement menacées au Québec, ainsi que la Crécerelle 
d'Amérique, projet de conservation déjà retenu par QuébecOiseaux. 

Durant le long weekend du mois de mai, 4 membres du club ont participé au 
Grand Défi organisé par le Regroupement QuébecOiseaux. Le défi consistait à 
identifier le plus grand nombre d’espèces d’oiseaux sur une période de 24 
heures. Il était possible de relever le défi sans déplacement (Big Sit) ou avec 
déplacement  (Bid Day). 

La première équipe, constituée de 3 membres du COBM (Ghislaine Delisle, 
Louise Sylvestre et Chantal Boisvert) 
a donc passé 24 heures à la 
recherche du plus grand nombre 
d’espèces possibles. L’équipe avait 
décidé de faire un « Big Sit », c’est-
à-dire un grand défi sans 
déplacement. Les observations 
devaient être effectuées à l’intérieur 
d’un cercle de 10 mètres de 
diamètre et le cercle était situé au 
centre de la nature de Cowansville. 
Après 24 heures, l’équipe des 
Cardinaux curieux a vu et/ou 
entendu 47 espèces et amassé 
262$. 

Un autre membre du club (Bertrand 
Hamel) s’est joint à l’équipe des 
Géocoucoureurs afin de relever le 
défi avec déplacement. De son 
côté, l’équipe a observé 123 
espèces et récolté 447$.  

Tous les membres ont décidé de 
remettre entièrement les montants 
amassés au Regroupement 
QuébecOiseaux. Et au grand total, 
RQO aura amassé 41 638$ ! 

Bravo aux participants et aux bénévoles qui se sont aussi impliqués en 
donnant de leur précieux temps! 

L’équipe des Cardinaux curieux  

L’équipe des Géocoucoureurs  
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  Fuligule à collier (Photo D.Trescak) 

 
                                                 

Saviez-vous que ? 
 
Mais où se trouve donc le collier qui sert à désigner le Fuligule à 
collier? 
 
On pense à tord qu’il s’agit de l’anneau blanc situé à l'avant de 
son bec bleu, juste avant la pointe noire. Mais contrairement à la 
croyance populaire, le Fuligule à collier doit son nom à son collier 
roussâtre chez le mâle. Absent chez la femelle, le collier est peu 
apparent et surtout visible en période nuptiale avec une lunette 
d'approche. 
  
La nomenclature anglophone ainsi que son nom latin le décrivent 
bien : Ring-necked Duck ou Aythya collaris, collaris qui signifie: 
de collum « cou » avec le suffixe -aris. 
  
La confusion émane peut-être de l'ancienne nomenclature chez 
ce canard qui le nommait Fuligule à bec cerclé ou Morillon à bec 
cerclé. 
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Date Activité Durée Météo Nombre de 
participants 

Nombre 
d’espèces  

Observations  
(les plus marquantes) 

3 avril 
2016 

Réservoir 
Lemieux 

1/2  
journée 

Ensoleillé, 
frais, vent très 

fort 

6 22 8 espèces d'anatidés dont le Petit Garrot, le Petit Fuligule et le Fuligule à colllier, Busard Saint-Martin. 

10 avril 
2016 

Sortie aux hiboux 2h30 
en début 
de soirée 

Ciel dégagé, 
peu de vent, 
environ 0°C  

3 11 Bernache du Canada, Épervier de Cooper, Buse à queue rousse, Pluvier kildir, Bécassine de Wilson, 
Bécasse d'Amérique, Chouette rayée (4 vues et entendues, 2 entendues seulement), Petite Nyctale (1 
entendue de loin), Troglodyte des forêts, Étourneau sansonnet, Carouge à épaulettes. 

24 avril 
2016 

Baie-du-Febvre journée Ensoleillé 
vent léger, 

8°C 

8 48 Des milliers dOies des neiges et de Bernaches du Canada, 11 autres espèces d'anatidés dont le Fuligule à 
tête rouge, 5 espèces de rapaces dont le Pygargue à tête blanche, Gallinule d'Amérique, Foulque 

d'Amérique, 4 espèces de limicoles, Alouette hausse-col, Bruant des prés. 

7 mai 
2016 

Bull Pond 1/2  
journée 

Ensoleillé, 
18°C 

7 25 au Bull 
Pond 

32 total 

Au Bull Pond, Pics maculés et mineurs, Moucherolle phébi, Grive solitaire, Parulines à croupion jaune et 
noir et blanc, Bruants chanteur et à gorge blanche, un couple nicheur d'Hirondelles rustiques. 
Chez Ghislaine, un couple nicheur de Merlebleus de l'Est 

11 mai 
2016 

Refuge 
Montgomery 
de Philipsburg 

Journée  Ciel dégagé, 
peu de vent, 
frais le matin, 

20°C (pm) 

8 63 Canard branchu, Pygargue à tête blanche, Buse à épaulettes, Chouette rayée, 6 espèces de pics dont le 
Pic à ventre roux, Viréo à gorge jaune, Mésange bicolore, 8 espèces de parulines dont Paruline à ailes 
dorées, 5 espèces de bruants dont le Bruant à couronne blanche, Piranga écarlate, Oriole de Baltimore.  

15 mai 
2016 

Lac Gale  Sortie 
écourtée 
à cause 

de la pluie 

Pluie 3 36 Gélinotte huppée, Viréo mélodieux, Grimpereau brun, Grive fauve, Grive des bois, 10 espèces de parulines 
dont P. à joues grises et P. à gorge orangée, Cardinal à poitrine rose.  
Nous avons quitté le site moins d'une heure trente après le début à cause de la pluie.  

23 mai 
2016 

St-Joachim Journée Ensoleillé, 
chaud, peu de 

vent, 20 - 
28°C  

7 56 Gélinotte huppée, Dindon sauvage, 4 espèces de moucherolles dont le Tyran huppé, Viréo à gorge jaune, 
4 espèces de grives dont la G. À dos olive, 11 espèces de paruline dont la P. Obscure, Piranga écarlate, 
Passerin indigo, Goglu des prés.  

29 mai 
2016 

Parc municipal 
de Frelighsburg 

½  
journée 

 Nuageux, 
25°C 

6 57 Femelle Grand Harle avec 6 petits, 15 espèces de parulines dont Paruline triste et 2 Parulines des pins 
bien en voix. Un Viréo aux yeux rouges avec une finale de chant de Paruline des pins…! Les oreilles 
bioniques de Jean-Pierre captent un Grand Pic et un Tarin des pins.  

2 juin  
2016 

Martinets 
ramoneurs 

Env. 1h Chaud, ciel 
couvert, pluie  

  Nous avons surveillé l'entrée de plus de 100 Martinets ramoneurs dans la cheminée de l'école St-Léon, un 
dortoir pour cette espèce.  

5 juin 
2016 

Austin Écourtée 
vers midi 

Ciel couvert, 
pluie 

13-20°C 

4 43 12 espèces de Parulines dont Paruline à collier, Paruline du Canada, Paruline triste. Le Moucherolle 
Phébi occupait encore la cabane mais un seul oisillon a été aperçu au nid.  
Les Grands Hérons étaient présents dans la héronnière du marais.  

26 juin 
2016 

Fiducie foncière 
de la Vallée 
Ruiter 

Journée Ensoleillé, 
chaud, 30°C 

5 49 Bécassine de Wilson, Dindon sauvage, Petite Buse, Pioui de l'Est, Grimpereau brun, Troglodyte des forêts, 
11 espèces de parulines dont la P. du  Canada, Piranga écarlate, Goglu des prés.  


